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Comme chaque année à pareille
époque, les fashionistas vont se
ruer dans les boutiques afin de se
refaire une garde-robe à moindre
prix. Les soldes restent l’occasion
de se faire plaisir sans pour autant
grever le budget de l’année. Du
moins si l’on connaît les endroits
clés où dénicher la perle rare. En
guise de guide dans la jungle des

boutiques de mode : Peggy Parisot-
to, relookeuse « pro » de Tintigny.
Elle sillonne sans cesse les maga-
sins et connaît donc les bonnes
adresses sur le bout des doigts !
Elle a opéré, pour nous, une petite
sélection parmi ses établisse-
ments préférés :
> La Fabric à Arlon. Cet endroit re-
gorge d’objets insolites. On plonge
dans le passé dès l’entrée. On
trouve des bijoux très bling-bling
ou des sacs vintages, et tous sont
des pièces uniques. De plus, la gé-
rante invite régulièrement les
créateurs et stylistes de la région
dans sa boutique.
> Initial K à Virton. C’est sans doute
une des plus belles boutiques de la
province. Il n’y a qu’ici que l’on
peut trouver les sacs de la marque

Clio Gold Brenner. Des créations
belges qui connaissent un succès
incroyable auprès des stars holly-
woodiennes, comme Sharon
Stone. Ce qui est génial dans ce
magasin, c’est qu’il est multi-
marques et que toutes les pièces
sont bien choisies.
> Un jour, un sac à Arlon. Un maga-
sin situé juste en face de la Fabric,
dont la gérante de l’enseigne, So-
phie, est passionnée de mode. Im-
possible de sortir de là sans avoir
craqué sur une pièce. De la po-
chette au fourre-tout, tous les
types de sacs s’exposent. Et si vous
ne trouvez pas votre bonheur,
vous pouvez le faire fabriquer ! Il
suffit de choisir parmi les tissus,
strass et anses et Sophie se charge
du reste. Comptez tout de même

entre 250 et 400 euros.
> Pall Center à Oberpallen (L). A
quelques minutes d’Arlon, cet es-
pace commercial propose de
belles opportunités, d’autant que
côté grand-ducal les soldes ont de
l’avance. Vous y trouverez notam-
ment les collections de chaus-
sures New Balance vintage qui
sont magnifiques. Ou les slipperi-
nas de Muitt Madrid, un must-
have de la saison prochaine.
> Moda Vista à Luxembourg. C’est
mon endroit favori chez MacAr-
thurGlen. Ils ont vraiment tous les
styles. Cela va des escarpins aux
ballerines. C’est un établissement
qui manquait dans la région.
> Gérard Darel à Luxembourg.
J’adore cette boutique pour sa sim-
plicité, son style casual, élégant.
Les vêtements sont bien coupés et
s’adaptent aux courbes féminines.
Ils ont notamment retravaillé le
dernier collier qu’a porté Jackie
Kennedy pour en faire une pièce
unique.
> Tara Jarmon à Luxembourg. C’est
une styliste canadienne qui a ima-
giné une collection pétillante et
lumineuse. L’endroit idéal pour
investir dans une pièce rare. Ici,
on mise tout sur le glamour. l
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PROVINCE – SOLDES

Des bons plans d’une « pro »
pour réussir vos soldes
Peggy Parisotto, relookeuse de Tintigny, donne ses trucs et astuces pour des soldes réussies

Pour certains, le 3 janvier
est une date majeure. La

fête des rois ? Les bonnes
résolutions ? Non. Les soldes
évidemment ! Pour vous aider à
chiner malin, Peggy Parisotto,
relookeuse à Tintigny, nous a
confié, à titre personnel, ses
bonnes adresses. Suivez le
guide…

Le danger durant les soldes, c’est de craquer
sur des pièces qui traîneront au fond de votre
garde-robe sans jamais être portées. Peggy
Parisotto vous conseille donc de commencer
par faire le tri. « Avant l’hiver, l’idéal c’est
de faire un nettoyage de votre garde-
robe. Cela permet d’y voir plus clair et

de ne pas acheter n’importe quoi.» Pour
ne pas vous tromper, misez sur les basics !
« Au lieu de craquer sur la dernière ten-
dance, misez sur des intemporels. Pan-
talons en coton, chemises à carreaux,
imprimés léopards manteaux en laine...
C’est indémodable. Mieux vaut aller sur

des valeurs sûres. » Et l’avantage, en Bel-
gique, c’est que la saison hivernale dure parti-
culièrement longtemps. On peut donc porter
ces achats jusque mars ou avril. « C’est
donc le moment de prendre le temps
d’investir dans LE vêtement qui vous
tente depuis trop longtemps...». l

QUELS ACHATS ?

« Durant les soldes, il faut miser sur les basics et les intemporels »

Pour son métier, elle parcourt les magasins toute l’année. l DR

Une formation musicale
de la province de Luxem-

bourg qui propose un son élec-
tro-dance, reconnaissons-le, c’est
assez rare. On peut même affir-
mer qu’on ne se bouscule pas des
masses sur ce créneau en Fédéra-
tion Wallonie-Bruxelles. De la
« pop/dance » ou « dance/pop »
(selon l’humeur), c’est ce que pro-
pose Purple Flashes, un projet
porté par trois Gaumais.
On y retrouve Thomas Robert,
auteur-compositeur pop-folk, et
interprète à ses heures perdues,
que l’on a pu découvrir dans
nombreux projets. Ses premières
armes, le garçon les avait faites
au sein d’un groupe de punk-
rock habaysien qui répondait au
doux nom de Drunky Nun. Il y sé-
vissait notamment avec Brice
Plainchamp, qui depuis lors s’est
avec succès essayé à des projets
électro. Les deux hommes ont
pris des voies artistiques assez
distinctes. Ce qui ne les a pas em-
pêchés de se retrouver pour réali-
ser des compositions d’un autre
genre. « Nous avions envie de mon-
trer que nous savions faire autre
chose, de travailler sur des nou-
velles sonorités », précise Brice
Plainchamps. « Puis, cela faisait
un moment que j’avais envie de
faire chanter Florie. »
La voix de Purple Flashes, c’est en
effet Florie Vanduren. La Gau-
maise avait pris le micro il y a
trois de cela, et déjà avec Thomas
Robert. « On s’est rendu compte
que, au départ de nos aspirations
artistiques personnelles, il était
possible de faire quelque chose
d’intéressant à trois », poursuit
Brice.

FUSION DES GENRES
La musique de Purple Flashes est
concoctée en s’appuyant sur les

forces de chacun. « C’est la fusion
des genres qui est intéressante.
Nous composons à trois. Derrière
les sonorités électro, on retrouve
des ambiances folk. Et le tout est
soutenu par la voix de Florie », pré-
cise Thomas Robert. Le secret ?
« C’est la mélodie. Ma conviction
est que tout bon morceau pop-folk
peut être revisité et produit d’un
tas de manières différentes. » Sur
Tonight, premier morceau de
Purple Flashes, derrière les sono-
rités électroniques, la guitare est
indéniablement très présente.
Les exemples de chansons folks
transformées en tube électro ne
manquent pas. Le dernier
exemple significatif est celui de
« Prayer in the C » de Lilly Wood &
The Prick, délicieusement revisi-
té par Robin Schulz pour en faire
le tube que l’on connaît.

DÉJÀ EN RADIO
En 2014, alors que le trio ne nour-
rissait pas d’attentes particu-
lières, la sauce prend. « Le titre To-
night a plu à Must FM, qui a souhai-
té le faire tourner au sein de sa pro-
grammation », explique Florie.
« Tout a été très vite. En quelques
jours, il a fallu trouver un nom au
groupe, réaliser les premiers vi-
suels, ainsi qu’un support vidéo
pour la chanson. » Aujourd’hui,
Purple Flashes revient avec son
deuxième morceau « Lady ».
« Nous sommes en contact avec
Must FM et Radio Contact, avec l’es-
poir d’inscrire ce deuxième mor-
ceau dans leurs programma-
tions », précise Florie. Mais en at-
tendant, le single est à découvrir
sans attendre sur les plateformes
de téléchargements (iTunes) et
d’écoute en streaming (Deeze,
Spotify…) ainsi que sur YouTu-
be. l
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GAUME – MUSIQUE

Purple Flashes, le plus bel espoir actuel
de la scène pop-dance est gaumais

Ils espèrent que Lady, leur second single, aura autant de succès que Tonight, qui a beaucoup tourné sur Must FM. l LOÏC WARIN

Pour son deuxième morceau, Purple
Flashes a décidé de tourner un clip. «Nous
réalisons tout avec nos propres
moyens. Pour ce deuxième morceau,
nous avons souhaité disposer d’un

clip. Nous avons donc été nous im-
merger trois jours à Berlin pour le
tourner », explique Florie Vanduren. 
Pour la réalisation, Purple Flashes a fait
confiance à l’équipe de Press Play, associa-

tion spécialisée dans la production de vi-
déo. Avec deux membres de l’ASBL, Nicolas
Naramski pour la vidéo et Loïc Warin pour
la photo, ils ont découvert la vie nocturne
berlinoise, une des plus palpitantes d’Eu-

rope. Le résultat vaut le détour. Le clip peut
être vu sur Youtube. Il vous suffit de taper
trois mots magiques : Purple – Flashes –
Lady. A l’heure d’écrire ces lignes, le clip
avait été visionné près de 1.500 fois. l

ZOOM

Leur clip a été tourné à Berlin


